
 

 

Égalité des sexes et autonomisation des femmes Développement agricole/rural 

Confirmer les besoins des hommes et des femmes pour une mise en œuvre efficace du projet 

 
1. Contexte et résumé du projet 
Le riz est l’aliment de base de la population malgache, avec une     
consommation annuelle par habitant de 120 kilogrammes, soit environ le 
double de celle du Japon. À Madagascar, 70 % des agriculteurs cultivent 
le riz. Cependant, la production rizicole nationale est sujette à des 
fluctuations dues aux aléas climatiques tels que les cyclones, et 10 % de 
la consommation de riz dépend des importations. Le gouvernement de 
Madagascar s’est fixé l’objectif d’augmenter la production de riz de 
300 % sur 10 ans à compter de 2008, et il ambitionne par ailleurs de 
devenir un pays exportateur de riz. Afin d'augmenter la production de riz 
dans la région densément peuplée des hautes terres, la JICA a démarré 
le projet en 2009 et a travaillé au développement d'un « kit technique 
intégré » afin d'améliorer les rendements, le système de diffusion et de 
distribution des graines, et à la mise en place d'un système 
d'accompagnement des techniques de production de riz. 

2. Situation en milieu rural à Madagascar du point de vue 
sexospécifique 

D'après une enquête réalisée en 2001, 78 % des femmes travaillent 
dans le secteur agricole et produisent plus de la moitié des produits 
agricoles de subsistance. En plus des activités agricoles, les femmes 
doivent aller chercher de l'eau, collecter du bois de chauffe, cuisiner et 
s’occuper des enfants. Elles travaillent jusqu'à 16 ou 18 heures par jour 
si l’on tient compte de toutes leurs activités. Cependant, au sein de leurs 
familles, les femmes rurales ont peu d’influence et de pouvoir dans le 
processus décisionnel. Plus les revenus de la famille sont faibles et plus 
le contrôle des hommes sur la gestion des revenus est exclusif. 

3. Activités intégrant le genre  

(1) Garantir l’ « égalité des chances » 
Le projet a pour objectif de garantir l’ « égalité des chances » 
entre les hommes et les femmes dans leurs activités quotidiennes, 
par exemple, une participation égale du mari et de la femme aux 
formations et autres activités. En effet, l'agriculture nécessite la 
collaboration entre les hommes et les femmes, car la diffusion des  
techniques et des outils pédagogiques devient efficace quand ils 
sont acceptés à la fois par les hommes et par les femmes. Les 
activités intégrant les sexospécificités sont présentées ci-dessous.    

a. Partage d’expérience entre les hommes et les femmes : Les 
expériences sont partagées lors de la participation conjointe aux 
formations, les hommes effectuant les « travaux féminins » alors 
qu’ils sont généralement assumés par les femmes et vice versa. 

b. Création d’un environnement où les hommes comme les 
femmes puissent exprimer facilement leurs opinions : Bien 
que les femmes n’ait aucune difficulté à exprimer leurs opinions 
devant les hommes durant les formations et à d’autres occasions 
à Madagascar, les formateurs/formatrices et les 
animateurs/animatrices écoutent de la même manière les points 
de vue des uns et des autres. 

c. Prise de décision conjointe des hommes et des femmes : 
Le projet encourage la prise de décision conjointe, relative 
notamment aux commentaires sur la révision du « kit technique 
intégré » développé dans le cadre du projet, et à une méthode de 
gestion du budget familial. 

(2) Développement de techniques et d'outils pédagogiques 
acceptables à la fois par les hommes et par les femmes 

a. Amélioration des techniques basée sur les opinions des 
hommes et des femmes : Il existe clairement une division 
sexuée du travail dans la riziculture à Madagascar. De ce fait, les 
hommes et les femmes sont susceptibles d’avoir des opinions 
différentes sur des techniques identiques nouvellement introduites 
par le projet. Par conséquent, des améliorations techniques 
supplémentaires ont été apportées en se fondant sur les opinions 
des hommes et des femmes, afin de réduire le travail des 
agriculteurs et des agricultrices concernés. Le désherbage à l'aide 
d'une sarcleuse est un travail d’« homme », mais le projet a 
permis de concevoir une sarcleuse de type brouette, facile 
d’utilisation pour les femmes chefs de famille sans l’aide d’un 
homme.   

b. Représentation des femmes dans les outils pédagogiques : 
Si les activités rizicoles sont effectuées par les hommes autant 
que par les femmes, les illustrations et les photographies 
contenues dans les outils pédagogiques de divers projets 
agricoles à Madagascar représentent principalement des 
hommes. Le projet utilise de manière proactive les images des 
femmes dans les outils pédagogiques, afin de mettre l'accent sur 
le fait que « l'agriculture n'est pas seulement une affaire 
d’hommes ». 

 
Les femmes jouent un rôle important dans l'agriculture. L'augmentation 
de la productivité des femmes grâce à de nouvelles techniques 
contribue directement à l’amélioration des moyens de subsistance du 
ménage. L’approche sexospécifique des activités du projet devrait être 
appliquée à dans d'autres projets agricoles à Madagascar. 

 Pays : Madagascar 

 Nom du projet : Projet d'amélioration de la productivité 
rizicole sur les hautes terres du Centre (PAPRIZ) 
(coopération technique) 

 Période de coopération : 2009 - 2015 

 Organisme d’exécution : Ministère de l'Agriculture 

Informations sur le projet


